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501 mots

La cour du groupe scolaire du Quesnay accueille 53 élèves de maternelles et 78 primaires.

La Ville a maintenu la semaine de quatre jours et demi. Elle ne veut pas se précipiter et va

consulter les partenaires. En restant maître de la décision concernant les rythmes scolaires.

Le débat

Lors  du  conseil  municipal  de  lundi,  les  débats  ont  porté  essentiellement  sur  les  rythmes

scolaires. Le maire, Jacques Coquelin, a confirmé sa volonté de maintenir la semaine de quatre

jours et  demi à la rentrée scolaire.  « Tout d'abord parce que le texte du décret  n'a  pas

modifié la réglementation. La semaine de quatre jours et demi demeure la règle. Le retour

à la semaine de quatre jours constitue une dérogation qui doit être voulue conjointement

par la commune et les conseils d'écoles. »

Le maire ne veut pas réagir dans la précipitation : « Le décret du ministre du 27 juin ne nous

laissait  que  trop  peu  de  temps  pour  avoir  une  concertation  suffisamment  large  pour

prendre une telle décision modifiant les rythmes scolaires pour la troisième fois en neuf

ans. »

Jacques Coquelin a rappelé : « Nous avons été parmi les premiers à nous impliquer dans le

département et nous avons été souvent cités en exemple par l'académie pour la qualité de

nos Temps d'activité périscolaire (Tap). »

L'intérêt de l'enfant avant la finance

Dans  son  discours,  le  maire  n'a  pas  caché  que  le  retour  de  la  semaine  de  quatre  jours

engendrerait de « grosses économies » mais il a souligné que « l'aspect financier ne saurait

constituer  l'élément  majeur  de  notre  décision.  Le  développement  de  l'apprentissage

périscolaire semble être une expérience enrichissante et c'est bien l'intérêt de l'enfant qui

demeure notre priorité et la base de notre réflexion. »



Une large concertation est lancée auprès des parents, des enseignants et de tous les acteurs

autour  du  développement  de  l'enfant.  «  Nous  nous  donnerons  du  temps  pour  aborder

l'ensemble des paramètres. »

Toutefois, Jacques Coquelin regrette que les établissements privés ne soient pas soumis aux

mêmes règles. L'opposition municipale, menée par Fabrice Rodriguez, partage le point de vue

du  maire  en  le  félicitant  de  son  engagement  pour  l'intérêt  de  l'enfant.  L'élu  de  gauche  a

cependant posé la question : « Si les partenaires prônent un retour à la semaine de quatre

jours, que ferez-vous ? »

Le maire a répondu avec insistance : « Notre questionnaire n'est pas un sondage, c'est une

consultation et nous pouvons aussi faire le bonheur des gens malgré eux. »


